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Voulez-vous, au lieu de simples &perons, des colonnes? C'est

facile, car sur vos colonnes (B) l’entablementrefait l’öperon de,

tout A lheure, et votre San peut parfaitement devenir le

pilier B au lieu du pilier A, iln’y a pour ainsi dire que la d&co-.

ration de changte.

Les retombees des votes d’arte peuvent £tre de largeurs dif-

ferentes. Voici, par exemple (fig. 471), en C un point d’appui de

portique : vous y voyez les deux aretes, les arcs- 777"eu

doubleaux d d’, les retombees r et r’, !un est deux wi:

ou trois fois plus large que l’autre, peu importe : en.“

votre vote est portee comme elle doit Petre, :'

tout est d’accord entre la voüte et les piedroits. ii

Ces considerations sont tres importantes; leur am

&vidence vous frappera, si vous voulez bien par la

pensde concevoir vos plans & leur partie sup£rieure; TE";argenre

est ce que je ne cesse de vous repeter: dans “mt

l’etude d’un on ce sont les parties hautes qu'il faut toujours
avoir presentes ä lesprit.
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A part notre hypothese initiale de deux galeries se p@netrant
reciproquement, pourquoi fait-on des voütes d’ar&te? Pour

eclairer les voütes et les salles, ou pour localiser les efforts de

poussee. Une voüte d’ar&te doit toujours se justifier par !’un ou

l’autre de ces motifs, souvent par tous les deux.
Prenons pour exemple une eglise. Il y a, je suppose, un tran-

sept : ici, c’est la rencontre de deux galeries, la votite d’arete

resulte de la penetration reciproque de deux berceaux. Mais

chacune des nefs est elle-möme voütee en voütes d’arete.

Pourquoi ? Il peut y avoir ici plusieurs raisons.
Si l’eglise ne comporte qu’une nef et pas de bas cötes,

comme la cathedrale d’Albi dont je vous montrais le plan, une


